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L’Archeologie est une discipline des sciences humaines relativement recente par 
rapport a d’autres domaines. Pourtant, en Europe, ses origines remontent a une 
epoque assez reculee, soit au moment ou emergeait le souci de « collectionner » 
des objets d’antiquite ou a caractere generalement ancien. Les objets qui ne 
faisaient plus partie de 1’ usage quotidien ou qui echappaient a toute identification 
reelle, ont ete qualifies, notamment en France, de « celtiques » ou 
« d’antediluviens ». De l’amateurisme est nee cette faqon de comprendre le passe et 
l’histoire des cultures anciennes des peuples a Pavers les objets de tout genre, 
qu’ils ont laisses. On commen 5 a alors a rechercher les indices des temps passes en 
creusant dans le sol, d’ou la notion de fouilles archeologiques. Aujourd’hui, 
l’Archeologie est le resultat d’une serie de recherches pluridisciplinaires ou 
plusieurs specialties scientifiques apportent leurs contributions au niveau des 
investigations ordonnees selon un objectif precis. 

Au Maroc, les debuts des recherches archeologiques remontent a la seconde moitie 
du 19 eme siecle et ont ete, a l’origine, realisees sous forme de missions exploratoires 
notamment celles entreprises par des eclaireurs du colonialisme. Ces premiers 
travaux etaient particulierement descriptifs et ethnographiques. Ce n’est que plus 
tard, au 20 eme siecle, que les investigations et les etudes archeologiques 
scientifiques ont commence a etre menees dans quelques regions du pays sans pour 
autant se passer d’une certaine ideologic d’eurocentrisme. Ideologic qui a, pour une 
assez longue periode, influence P interpretation des donnees issues des recherches 
de terrain. On aura alors recherche principalement des indices archeologiques qui 
plaideraient pour une influence europeenne sur notre region pendant les temps 
ecoules. Et ce, pour legitimer la continuity de la presence etrangere a l’heure du 
colonialisme. Un exemple majeur illustrait parfaitement ce constat : un certain 
nornbre de precurseurs europeens s’interessaient quasi exclusivement aux niveaux 
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archeologiques datant de l’epoque romaine dans les sites pour « banaliser » 
1’ existence depuis longtemps des « roumis » sur la terre maghrebine en general. De 
meme, toutes les civilisations prehistoriques ont ete souvent etudiees et interpretees 
de maniere a les presenter comme etant le resultat d’une influence europeenne et, 
du meme coup, a toujours les ramener a des dates plus recentes par rapport a ce qui 
a ete identifie en Europe. On s’effor 5 ait alors d’attribuer toute innovation technique 
au cours de la Prehistoire a une origine europeenne, notamment en ce qui concerne 
la confection des objets lithiques. 

Les archeologues etant des techniciens de l’Histoire, les nouvelles recherches 
entreprises depuis quelques decennies tentent de reecrire la « Prehistoire » de la 
region en se basant sur les trouvailles archeologiques scientifiquement operees et 
objectivement interpretees. En effet, les chercheurs nationaux ont commence 
timidement a investir le domaine depuis les annees soixante du siecle dernier, mais 
c’est avec la creation de I’Institut National des Sciences de I’Archeologie et du 
Patrimoinef INSAP ), en 1986, que le Maroc a volontairement mise sur la prise en 
charge d’un domaine aussi crucial que la mise en relief d’un passe si riche et si 
glorieux que sa Prehistoire et son Histoire. Aujourd’hui, on compte une trentaine 
de programmes de recherche sous forme de prospections et de fouilles menees par 
cet Institut, souvent dans le cadre d’une cooperation avec des organismes etrangers, 
oil les chercheurs marocains ont la mission de diriger les recherches selon des 
objectifs preetablis. Toutefois, il y a lieu de noter que, malgre l’importance 
primordiale de la recherche archeologique, les services concernes n’y affectent pas 
les ressources financieres consequentes et necessaries. Ce qui explique le recours a 
des cooperations internationales. 

Dans le domaine specifique de la Prehistoire, la derniere decennie est 
particulierement bien marquee par la mise en evidence d’une quantite importante 
de nouvelles donnees scientifiques et de decouvertes dont l’interet et la portee 
scientifique depassent largement le cadre national et regional puisqu’elles 
contribuent d’une maniere significative a resoudre des problematiques qui font 
actuellement l’objet de vives discussions a l’echelle internationale. 

Les resultats parlent d’eux meme, plusieurs nouvelles donnees ont ebranle les 
anciennes acceptions en y apportant des preuves tangibles qui ont ainsi permis de 
mieux faire connaitre notre passe en devoilant 1’ evolution des occupations 
humaines sur la terre marocaine depuis la nuit des temps. On ne peine plus, par 
exemple, a chercher les origines de nos ancetres dans d’autres contrees, souvent 
tres lointaines car les recherches archeologiques ont magistralement mis en 
evidence la continuity du peuplement depuis l’aube de la Prehistoire sans nier, pour 
autant, l’apport des autres cultures environnantes. De tels apports n’ont fait 
qu’enrichir da vantage nos valeurs symboliques et notre veritable identite culturelle 
ancree dans une aire geographique qui constitue un refuge culturel mais aussi un 
veritable foyer du rayonnement de differentes civilisations autour de la 
Mediterranee. 

Ainsi, ces dernieres annees les investigations se sont intensifiees a travers le Maroc 
et on compte chaque saison des decouvertes majeures qui font du Maghreb, et de 
notre pays en particulier, une mine d’or pour les scientifiques nationaux et 
internationaux notamment dans le domaine de la Prehistoire. Aussi, presenter une 
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synthese de tous les resultats accumules jusqu’a aujourd’hui deborderait elle 
largement de ce cadre et nous nous content ons d’indiquer quelques nouveautes qui 
animent actuellement le debat a l’echelle internationale. 

Les recherches prehistoriques qui se poursuivent dans les carrieres de Casablanca 
ne cessent de livrer leurs secrets en apportant des preuves de l’existence d’un 
peuplement prehistorique qui remonte a un million d’annees. Des restes osseux 
fossiles de cet Homo erectus, ses outils lithiques caracteristiques et des ossements 
fauniques qui traduisent l’environnement ecologique des temps anciens ont ete en 
effet mis en evidence a des profondeurs significatives dans ces differentes carrieres. 
Ce grand complexe de gisements prehistoriques constitue une reference 
incontournable pour les scientifiques specialises dans le domaine de la geologie du 
quaternaire, de la paleontologie mais aussi et surtout dans le domaine 
anthropologique en relation avec la problematique de 1’ apparition, du 
developpement culturel et de 1’ expansion de l’espece humaine, ce qui se refere au 
fameux « Out of Africa » des specialistes. 

Dans la region de Safi, la fameuse grotte de Jbel Irhoud est aujourd’hui reputee a 
rechelle internationale pour avoir livre des restes humains attribues a ce qu’on 
appelle « 1’ Homme moderne » et qui s’averent etre les plus anciens de ce genre 
dans toute l’Afrique du Nord. Ils remonteraient a plus de 160 000 ans. Ce meme 
homme moderne est apparu en Europe il y a tout juste 40 000 ans. C’est dire que le 
Maroc (et d’une fa 5 on generale toute l’Afrique du Nord-Ouest) a du jouer un role 
primordial dans 1’ emergence et la diffusion de 1’ Homme moderne dans le monde. 

Au Maroc, les indices des cultures materielles de cet homme moderne ont ete mis 
en evidence dans plusieurs grottes. Celles-ci ont livre un abondant mobilier 
archeologique de cette epoque qualifiee de « Paleolithique moyen » durant laquelle 
1’ homme a notamment invente pour la premiere fois une arme en pierre d’une 
efficacite cynegetique particuliere. II s’agit en effet de la confection de la « pointe 
pedonculee » sous forme d’une arme en pierre munie d’un pedoncule a sa base 
servant pour son emmanchement. Ce genre d’ outils prehistoriques constitue une 
originalite nord-africaine bien attestee dans toute l’Afrique du Nord et au Sahara. A 
cet egard, le site d’lfri n’Ammar situe dans la region de Nador, aujourd’hui bien 
celebre, vient tout recemment de livrer les plus anciennes pointes de ce genre, bien 
evidemment rattachees a 1’ Homme moderne, et qui remontent a plus de 140 000 
ans. Cette decouverte suscite actuellement un debat interessant quant a la 
redefinition de l’identite veritable des cultures materielles attribuees au 
Paleolithique moyen qui s’etend entre 200 mille ans et 30 mille ans avant le present. 
Au Maroc, plusieurs sites se rattachent a ces cultures specifiques. II s’agit 
notamment de grottes mais aussi de quelques gisements issus d’ habitats de plein air. 
Ces dernieres annees, d’enormes surfaces attribuees a ce type de gisement ont ete 
identifiees dans le Moyen-Atlas et, tout particulierement, dans les plateaux de 
Michlifen et de Hebri. Ce qui montre parfaitement que les populations 
prehistoriques du Paleolithique moyen ont pu s’ adapter aux differents milieux 
environnementaux et geographiques. 

Tout recemment encore, les travaux de fouilles archeologiques, menes dans un 
certain nombre de sites prehistoriques au Maroc, ont permis de decouvrir des objets 
de parure confectionnes a partir de coquilles intentionnellement perforees et qui se 
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rattachent egalement aux memes cultures materielles dites du Paleolithique moyen. 
II s’agit notamment des sites de Taforalt et de Rhafas dans la region d’Oujda, du 
meme site d’lfri n’Ammar au sud de Nador et de la grotte de Dar es Soltane pres de 
Rabat. Toutes ces perles remontent a plus de 80 mille ans et constituent done les 
plus anciennes parures au monde. Ces coquilles perforees sont aujourd’hui d’une 
tres grande importance pour l’humanite tout entiere car elles attestent de l’origine 
et de 1’ emergence de la pensee symbolique et du comportement moderne de 
l’humanite. Rappelons que ce genre d’objet n’est signale que dans tres peu de sites 
dans le monde, exclusivement en Afrique du Sud, au Proche-Orient, en Algerie et 
au Maroc. Fait marquant aussi est le fait que ces coquilles proviennent toutes de 
mollusques d’origine marine, ce qui signifie que les hommes prehistoriques ont du 
parcourir de longues distances a la recherche de ces coquilles. Ce constat rehausse 
davantage leur portee hautement significative et symbolique. 

Pour les periodes plus recentes, tout dernierement des chercheurs marocains ont 
decouvert dans la region de Khemisset, des sepultures associees a des objets 
archeologiques remontant a cinq mille ans et qui apportent de nouveaux elements 
de reponse a la problematique de P apparition de la civilisation campaniforme au 
Maroc. Les depots sepulcraux et les modes d’enterrement releves dans ce site 
autorisent a mener des reflexions argumentees a propos des pratiques funeraires de 
cette epoque. Les objets en cuivre mis au jour durant ces travaux permettront 
certainement d’elucider la question de l’origine de la metallurgie du cuivre au 
Maghreb. Cette derniere a ete de tout temps attribute a une origine, encore une fois, 
europeenne bien que les sites de gravures rupestres du Haut-Atlas regorgent de 
toute une panoplie de figurations representant differentes armes metalliques. En 
effet, les innombrables figurations d’ armes, decouvertes a l’Oukaimeden et au 
Yagour, vont dans le sens d’une affirmation irrefutable de la maitrise d’une 
metallurgie locale. En outre, les recherches systematiques de Part rupestre 
engagees dans la vallee de Draa ces dernieres annees ont effectivement mis en 
evidence P existence d’une quantite non negligeable de figurations rupestres 
representant des armes incontestablement metalliques. Une origine meridionale 
n’est done pas a ecarter en plus d’une innovation autochtone. 

La meme region de Draa a livre au cours de la derniere decennie une nouvelle 
moisson importante d’ inscriptions rupestres libyco-amazighe qui viennent s’ajouter 
aux corpus et recueils relativement anciens. Les etudes appropriees de ces 
inscriptions permettront certainement d’apporter quelques elements interessants 
quant a P origine, a P emergence et au developpement de cette ecriture qui 
echappent encore a un dechiffrement adequat. 

Toutes ces dernieres decouvertes qui viennent enrichir nos connaissances sur la 
Prehistoire marocaine vont dans le sens d’une affirmation a la fois de l’anciennete 
et de l’originalite des cultures materielles des peuplements prehistoriques qui ont 
evolue au Maroc. II est necessaire toutefois, de renforcer les capacites nationales 
dans ce domaine et d’y apporter tout le soutien necessaire pour le developpement et 
la valorisation de l’Archeologie nationale qui devrait etre investie dans une 
ambiance de synergie et d’harmonie dans la reflexion et dans l’approche des 
problematiques traitees. 
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